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Ce dernier effet s'obtient'.t se contrôle
par des rsfisoù les élèves, reprenant
une à %ne et dans leur ordre les diver-
ses îi:urtie., d'une étude faite, s'en for-
mrent nuest idée générale et précise.
Cette' ida'e, rappelée sous la forme où
elle -.% éUé produite, doit toujours
coriiiiit>ti:&'*r la leçon' qui fait suite.

Dn ciet xercice plus que dans aucun
aiutre'. les instituteurs sont exposés à
prndrfie lies mots f1dèkiment reproduits
pour des expressions de connaissances

aequws.Les é)lèves d*ailleurs sont
prnî~à répondre qu'.ils comprennent;

iwaisi il il.- faut y croire que dans des
conditions bien aâssurées.,Os a lieu d'être
satisfait lorsque, dans la signification
géné'rale du résuamé, les erfant .démêlent
les cas (le la vie pratique où il peut être
applique. IL reste aux maîtres de formuit-
ler, dt, mon trer le mode d'application.

Dans l'enseignement, en effet, les
mixîmesel èees recommandatLions
ne sont, en quelque sor-te, que le côté
spéculatif, et parfois mêmne devrennet
inutiles. Il faut, après avoir établi des
principes, en assurer l'application cor-
recte et régulière. C'est la partie la plus
laborieuse dans l'art d'enseigner, et c'est
Ir euit-être la moins cultivée. Dans toutes
es écoles, on veut des leçons sues. des

devoirs soignés et bien faits;, mais en
est-iL beaucoup où l'on pense à donner
la clef d'un travail aisé et méthodique ?

Toutes les ýarties de notre être sont
susceptibles d'habitudes, l'âme comme
le corps, la sEnsibilité comnie l'activité,
le sentiment comme la mémoire. La
répétition des mêmes actes augmente
l'aptitude au point que ce qui d'abord
avait été difficile finit par s'exécuter
presque sans qu'on y fâisse attention.
L'habitude fait aussi qu'on ttouve sou-
vent des charmes aux choses qui ont
commencé par être les plus désagréables.
Toutefois. la pratique constante des
préceptes'de la classe ne tarderait pas à
tourner à la routine si les. instituteurs
ii'y pienaient~ garde. Les habitudes
bonnes on mauvaises, ont le commun
inconvénient d'affatiblir le libre arbitre
et d'en diruinuer l'empire. On pourrait
donc, en cherch'ant l'élève docile et
fidèle à suivre l'enseignement donné,
aboutir à l'enfant-machinie, qui agirait
sans avoir la conscience réfléchie de sa
conduite.
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Exercices de sysitioxç,

SUR LE PRONOM.

1. IL n'y a rien au monde à quoi *la
probité nie soit préférable.-Les arbres
donnuent leurs fruits chacun en sa,
saison.

0 A quai ; qui, précédé d'une prêtposition, na
se dit que des personnes ou des choses porsan.
niflées ;quoi a pour antécédent rien.

* $a saison ; chacun, après la régimo direct
(fruits) demande son, sa, Ses.

2. De nous quatre vous êtes le. seul
lui puisse 0 juger do ce cas.-Quiicon-

que' se vante de tout savoir n'est sou-
vent qu'un ignorant.

. Oui puisse ; qui précédé d'un adjectif déter-
miné, a pour antecédent un nom sous-entendu:
le seul homme qui puisse.

a qjuicanque. signifiant celui qui ou qui. quo
ce qoit qui, n'est jamais suivi de qui.

J. Les hommes doivent se secourir les
lins les autres .- Quoiquie nous n'atten.
dissions que l'uni des deux frères, ils
vinrent 1'dn et l'autre W

a Les uns les autres, parce qu'il y.i récipro-
cité, et au pluriel parce que l'an parle de plus
'd- deux personnes.

à L'un et l'autr.e, paint de réciprocitté, et l'on
ne parle que de deux personnes.

4. Le pays d'où'0 je viens est un des
plus fertiles de la Franre..-Catherine
de Médicis était jalouse de soti autorité,
et elle le'8 devait être.

e D'où, s'emploie pour exprimeer la'sortio d'un
lieu, d'un Pa Ys.

*Le - ait étro; le pronom 'la' représentant
un adjectif est invariable.

.5. La persévérance vient à bout de
tott: les gouttes d'eau creusent à la
longue le rocher sur lequel ' elles tom-
bent.

* Sur lequel ; qui, précédé d'une préposition,
ne se dit que des personnes ou deschoses pet-
sonniflées.
16. Il est tellûment sfar de la réussi-

rde cette affaire, qu'il prend sur lui,%
l'évéaenient.-L'ennemi prit position
près du bois et y resta Iljusqu'au soir.

# Sur lui .lui, en parlant des personnes ; soi,
pour les chose,,%, et pour les per sonnes représen-
tes par un ternie vague, un pronom.'indêini,
comme, on, chacun, personne, etc.

'tY resta'i au lienudé cla gardat, le pro*-
nom c lei ne peut représenter u à hnm qui
n'est pas déterminé, excepté si 'ce nom eàt qula-
lificatif.


